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Parcours de soin d’une
infirmière – le monde
À l’échelle du monde, le parcours de soin d’une infirmière
repose sur un même geste, mais dans des conditions
profondément différentes. Partout, elle soigne avec ses
mains, son savoir et sa présence, mais au sein de cadres
historiques, culturels et politiques contrastés. Dans
certains pays, le soin s’inscrit dans des systèmes
hospitaliers performants, dotés de technologies avancées
et de protocoles stricts ; ailleurs, il se pratique dans des
dispensaires précaires, des villages isolés ou des camps
de réfugiés, parfois sans eau ni électricité. Le parcours
devient alors une traversée des inégalités. À travers le
temps, le rôle de l’infirmière évolue : d’abord figure
d’assistance, souvent subordonnée, elle devient une
professionnelle formée et autonome, même si cette
reconnaissance reste inégale selon les sociétés. Dans
certaines régions, elle constitue le pilier du système de
santé ; dans d’autres, elle compense l’absence de
médecins, avec des moyens limités. Le soin demeure
pourtant universel. Il s’adapte aux croyances, aux
langues, aux rituels et aux conceptions du corps. Dans les
crises, guerres, pandémies, catastrophes, il devient un
acte de résistance. Ainsi, le parcours mondial de
l’infirmière révèle ce que les sociétés acceptent de
donner pour soigner et rappelle que le soin reste un
langage commun, fragile et essentiel.
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